Document du Vatican « Donner le Meilleur de soi-même »

6.7 Vaincre ou gagner
Jeux de mouvement coopératifs

Impulsion et instructions de jeu pour les enfants et les adolescents

Par solidarité au sein d'une équipe sportive, on entend l'unité qui se crée entre les coéquipiers qui luttent ensemble pour atteindre le même objectif. Une telle expérience donne à tous les participants le sentiment d'être considérés et valorisés personnellement. La solidarité au sens chrétien va toutefois au-delà des membres de sa propre équipe. Elle doit également inclure l'adversaire sur le terrain, qui ne peut plus se relever sans aide extérieure, ou encore l'arbitre, nécessaire pour que le jeu soit juste et équitable. Dans ce cas, le soutien et la solidarité sont nécessaires ; on ne se demande plus si la défaite de l'autre est de sa propre faute ou le résultat d'un enchaînement de circonstances malheureuses. (voir chapitre 3.9 Solidarité, page 46).

Le pape François a clairement appelé les athlètes à entrer dans le jeu avec les autres et avec Dieu, à donner le meilleur d'eux-mêmes, à donner leur vie pour ce qui a vraiment de la valeur et pour l'éternité. « Mettez vos talents au service de la rencontre entre les personnes, de l'amitié et de l'inclusion ». (Pape François, discours à la Fédération italienne de tennis, 8 mai 2015).

Suggestion : « Vaincre ou vouloir gagner ? »

Préfères-tu être un type qui gagne ou un type qui gagne ?  N'est-ce pas la même chose ? Non. Selon la manière dont nous définissons la victoire et le fait de gagner, on peut constater une différence décisive qui peut avoir d'énormes conséquences sur notre caractère. Dans une compétition, par exemple, il s'agit généralement de savoir qui sera le premier. Dans un duel, il n'y a qu'un seul gagnant et un seul perdant, que ce soit homme contre homme ou équipe contre équipe. Gagner, en revanche, consiste à atteindre ou à surmonter un objectif. Même si nous perdons, la défaite peut se transformer en gain et nous recevons quelque chose en plus. Qu'il s'agisse d'expérience, de vécu ou simplement de personnes avec lesquelles nous avons joué, nous apprenons à donner le meilleur de nous-mêmes et nous enrichissons ainsi nos coéquipiers. Ce qui est décisif dans tout ce que nous faisons, c'est notre attitude intérieure et la progression de notre développement.

Lors de l'entraînement, nous gagnons à chaque fois de nouvelles améliorations pour le corps et l'esprit. La force se manifeste en nous et nous devenons plus forts. Par exemple, un sprinter peut voir, en fonction de son temps de course, s'il court plus vite après de nombreuses séances d'entraînement. Lors d'un championnat, il peut ainsi avoir gagné en vitesse malgré une victoire non acquise et avoir établi un meilleur temps que lors de la compétition précédente. Un autre coureur l'a emporté, mais il a aussi gagné. Mais ce qui est bien plus important, c'est que nous ne perdions pas le plaisir de faire du sport et d'être ensemble, mais que nous gagnions en communion avec d'autres joueurs. Ainsi, nous devenons solidaires et formons une unité dont la valeur est supérieure à toute victoire, aussi belle soit-elle.

Dans les jeux de mouvement coopératifs, tout le monde est gagnant. La victoire de l'individu passe au second 
plan. Voici deux suggestions de jeux :

La chasse à la balle

Ce jeu peut être joué sur une pelouse ou dans une salle. Il dure entre 10 et 15 minutes. Le jeu est intense et peut également être joué avec des groupes plus importants, jusqu'à 30 personnes. Un ballon est nécessaire, de préférence une balle molle. C'est un jeu d'échauffement classique qui convient aux enfants à partir de 10 ans.

Description du jeu : les joueurs sont divisés en deux groupes égaux, sans distinction de sexe. L'équipe qui commence a pour mission de se passer le ballon autant de fois qu'il le faut pour qu'aucun membre de l'autre équipe ne le touche. Si cela se produit, la possession du ballon change et l'autre équipe se le passe le plus souvent possible. Les passes des équipes sont comptées.

Qui fait le plus de passes ? Il est également possible d'additionner les séquences de passes ou de distribuer des points pour 15 séquences de passes réussies. Le jeu se poursuit alors par exemple jusqu'à trois ou cinq points.

La toile d'araignée

Un filet est tendu ou noué à l'aide de cordes, par exemple entre des arbres, des poteaux ou des colonnes. Le groupe peut être composé de 10 à 20 personnes. Les participants doivent pouvoir réfléchir à leurs actions. Plus ils sont âgés, plus la réflexion peut être approfondie. La tâche consiste à ce que tout le groupe traverse la toile d'araignée sans la toucher. Chaque trou de la toile d'araignée ne peut être franchi que par une seule personne à la fois. La règle suivante permet de compliquer la tâche : Si une personne touche la toile, tous ceux qui étaient en contact physique avec elle au moment du contact doivent retourner du côté de la sortie. Il est interdit de monter à travers. Cela signifie que les participants doivent se porter mutuellement à travers la toile d'araignée. En outre, il est possible de bander les yeux des participants ou d'attacher des parties du corps avec une ficelle.

Nous recommandons les exercices préliminaires suivants pour préparer les participants à la tâche

apprendre à maintenir la tension de leur corps. Les exercices pourraient être :

le pendule, le cercle de yourtes ou le jeu du tronc d'arbre.

Impulsions pour la discussion :

- Est-ce que nous nous sommes d'abord assis et avons planifié, ou était-ce plutôt chaotique ?

- Avons-nous par exemple défini un ordre ou tenu compte des différents niveaux de hauteur ?

- Comment avons-nous ressenti la réalisation ?

- Qu'est-ce qui nous aurait permis d'être encore plus efficaces ?

- Quelles sont les choses de la vie que je planifie et celles que je laisse plutôt venir à moi ?

- Existe-t-il un plan global pour ma vie ?

- Y a-t-il un fil rouge, un guide pour mes décisions ?

Promouvoir les talents
En revenant à l'impulsion de départ, il convient de reprendre la question du type de gagnant ou de vainqueur et de l'approfondir.
« Mettez vos talents au service de la rencontre entre les personnes, de l'amitié et de l'inclusion ».

Dans la toile d'araignée, tout ne peut se faire qu'ensemble et avec les autres ! 

